COMPTE RENDU DE LA REUNION DU GROUPE DE REFLEXION SUR LE SUIVI DES ADOLESCENTS SEROPOSITIFS POUR LE V.I.H.
Mardi 5 octobre 04         

Etaient présents : Bakary RAFATOU   (originaire du Bénin, pédiatre-stagiaire à TROUSSEAU) , Christophe MIEUSEMENT (psychologue à Tague le Mouton ), Marie- Lise SALIN-HAUSSWALD (psychologue  au CHBT en Guadeloupe), Lise GAILLOUSTET (psychologue à NECKER), Marie-Catherine CHIKH ( association fil-santé-jeunes), Marion LEBRUN (puéricultrice à PORT ROYAL), Catherine DOLLFUS (pédiatre à TROUSSEAU), Marie-Laure BRIVAL (gynécologue obstétricienne à PORT ROYAL),  Elise CHARLEMAINE (psychologue à PORT-ROYAL), Christiane CHARMASSON (psychiatre à VILLE-EVRARD), Ghislaine FIRTION pédiatre à PORT ROYAL), Béatrice MARTIN-CHABOT (psychologue à Dessine moi un mouton), Patricia ORLANDINI (psychologue au CHU de Montpellier en infectiologie adulte), Josiane PHALIP-BESNERAIS (psychologue à l’hôpital DE LA FONTAINE de VILLE-EVRARD),Nadine TROCME (psychologue à TROUSSEAU).

Etaient excusés : Elisabeth MAITRE (psychologue à AMBROISE PARE), Jacqueline FAURE (psychologue à TENON), Isabelle FUNK-BRENTANO (psychologue à NECKER), Danaé SKOTIDA (psychologue équipe Psy VIH – JEAN VERDIER).

 

- Calendrier  des prochaines réunions programmées : 
- Mardi 11 Janvier 05 à 17 h
- Mardi 5 Avril 05 à 17 h
- Mardi  14 Juin 05 à 17 h 
 

- Les comptes rendus seront désormais adressés par e -mail , à ceux qui ont donné leur adresse.

 

- La réunion commence autour d'une distribution de la première ébauche d'un recueil d'adresses des personnes ayant participé aux précédentes réunions. Ce recueil pourra être un lien  entre les soignants impliqués dans la prise en charge des adolescents séropositifs . A chaque réunion , il sera réactualisé et redistribué ( pour les personnes absentes  désirant en prendre connaissance avant le 11 janvier 05 , ou pour l'ajout de nouvelles coordonnées de personnes désirant y figurer , contacter Nadine Trocmé – Hôpital Trousseau – 01 44 73 74 75).
 

-          Information de Christiane Charmasson :
 

La commission Psy de la SFLS a été sollicitée pour participer au Comité de pilotage préparant le projet de circulaire DHOS/DGS relative à l’instauration des « futurs ex-CISIH » probablement nommés « COREVIH » (Coordination Régionale VIH), ainsi qu’un projet de « cahier des charges pour les établissements de santé des missions de prévention et d’éducation pour la santé du patient suivi pour infection par le VIH ».
Ces missions seront coordonnées par les « futurs CISIH ».
 

La rencontre annuelle des « Psy autour du VIH » proposera pour thème le 8 avril 2005 à la Mairie du Xème arrondissement de Paris : « Des politiques de Santé Publique à la clinique y : prévention – éducation pour la santé – Nord/Sud »… à vos plumes !!!
 

- Mme Marie-Catherine CHIKH , psychologue à "fil-santé-jeunes" est venue présenter  le travail de son association qui vient d'ouvrir un forum (septembre) : "Vivre avec la maladie " . Cet événement fut précédé d' une enquête "Vivre avec une maladie chronique", effectuée auprès de 220  jeunes de 12 à 25 ans qui ont répondu à 84 questions portant sur le vécu de la maladie , les relations avec l'extérieur , la vie intime … , afin de cerner plus précisément les besoins et demandes des jeunes malades . Ce forum a démarré avec des professionnels travaillant avec des adolescents malades ; il concerne toutes les maladies au long court … et pourrait intéresser les ados VIH ! Ainsi ils pourraient communiquer avec d'autres adolescents atteints d'autres maladies : "ça peut les aérer que de pouvoir sortir du monde de leur maladie ". Nous évoquons alors le problème identitaire différent mais inhérent aussi à chaque maladie : échanger sur ce qui est spécifique aussi aux autres maladies que le VIH et le Sida est une bonne expérience … ( pour plus de renseignements : Ecole  des Parents et Educateurs d'Ile de France , 5, Impasse Bon-Secours, 75011 Paris – Tél : 01 44 93 44 67)

 

-Marie - Lise SALIN-HAUSSWALD, à ce propos nous parle de son expérience en Guadeloupe où un groupe "Vivre avec " est composé à la fois de drépanocytaires , de cancéreux  et de VIH  : un "soutien inter- maladies" afin de décloisonner ….

 

- Ceci nous renvoie aux questions qui nous paraissent spécifiques au VIH  telles celles de la transmission par rapport à la question de l'origine pour d' autres maladies ( "d'où ça vient " ) :  la culpabilité du risque de passer le VIH…. Transmettre ou passer le VIH ..  "la dynamique des mères séropositives  qui nettoient tout, tout le temps " nous dit Béatrice MARTIN-CHABOT , "une intégration de leur dangerosité  qui se transmet aux enfants "… "Par ex les enfants ne disent plus si on s'embrasse sur la bouche  on peut faire des bébés, mais si on s'embrasse on peut se passer le virus …".  

Ce qui nous amène à nous interroger sur les prises de risques  des ados VIH : dans les consultations ils semblent informés et se disent prudents mais dans la réalité qu'en est –il ? Tout le monde semble avoir constaté que le comportement sexuel des garçons est  différent de  celui des filles :  les rapports sexuels  des filles semblent tardifs pour mieux reculer le moment où il faudra annoncer au partenaire la séropositivité . Par contre il semble qu'il y ait beaucoup de passages à l'acte sexuels sans préservatifs pour les garçons ; Marie – Laure BRIVAL témoigne "de  l'excessive prudence des filles"  victimes  de la prise de risque des garçons … 

Christophe MIEUSEMENT fait remarquer que du fait de la transmission maternelle du virus (pour l'infection "maman c'est sûr mais papa peut être…" )"le positionnement des filles (par rapport à la dangerosité de la sexualité)  est différent". Revenant à son enquête, Marie-Catherine Chikh  informe que 60% des filles interrogées  avaient peur de transmettre la maladie ….  

Ces rapports sexuels non protégés, pour Josiane PHALIP-LEBESNERAIS, sont l'expression d'une violence : violence de la maladie, violence de l'exclusion , violence du non dit ….Dire , ne pas dire ….se méfier de tout dire … 

"Finalement, nous dit Marie –Laure Brival , dans le VIH on reste dans le silence pour protéger le corps social "!! Catherine Dollfus dans le même esprit cite les  généralistes   qui "reprochent aux médecins en charge du VIH de ne pas dire aux personnes suivies ce qu'il faut faire : mais eux même , font –ils vraiment un travail de 

prévention ?( information sexuelle et préservatifs ?)

Alors, les ados VIH sur le réseau des autres ados malades ? (www.filsantejeunes.com)

 

 

Lors de la prochaine réunion  qui aura lieu le mardi 11 janvier 05 à 17 heures, (salle de réunion du Cyber CRIPS, RDC Tour MONTPARNASSE) , il est proposé de donner la parole  aux participants qui le désirent , pour exposer d'éventuels  cas cliniques sur lesquels nous pourrions travailler .
 

                                                                                                                               Nadine TROCME




